
191

imaile et l'alcoolique; l'tiugv'e ctiniu de ces tboxiqueis nie suJlit
poin.t pour créer le besoin. Il faut donc quelq~ue chos'e de plus;
cet élémuent surajouté est le terrain ievropnitllilue. Tel est lc
ca-s de noQtre mnalade. 8a Biière a de violentescie d'hystérie,
elle a de la. dyppie nrreuse; ac(tuollemiient elle preýiid toits
j'es deux jours, ài f*exeinple de 1:;a fille'. quatre enitigraiiunes, de

A-u 1iioniteat d-e s(>f entrée à i hlôpi!tl, la iialade, jreiiait 10
cenitigraammies de 1ii orphinýe parx jour. Nouis avoni progrûssi-
veinent diiiiuié là. dose, -et auijourdl'huii ('lie est, démorphiinisée.
P>our Comibien de teris ? -Nous liorncar' vous savez
combien la rechute -est frCqutente. Mais ce p'st1 oint un tait.
inlel'alle: je coniuics unei jeune feiîuuci qui a été déiaor-
phliliiseée. Ait cours d'unie violente c-rise de douleiurs, je vouilus
lui rtire- une piqûre 'Zelle s'y refusa, p)r6teud-,îîit qu'elle ne %'()il-
lait poitt s'exp1oser à devenir miorphiinomaiýne, parce (qu'e
avait trop souffert au moment de la démiorphiinisation.

Cette période est, en effet, singulièremenit pénible, est i es îa -
huxks décrivent leurs souhfraueýes en des teriieîs expressifs qlui

seblntidiquer tun état d'autigoisse bien diffhcîle à supporter,
desý phenioines (le collapsus peuvent suirveniir à ce iinoçmei-t. et
être assez ])vQ our- nîe't(?re ein danger l'existence.

Pour obLenir lat déinorphinisation, deux méthodes sonit con-
:eillé,Les: la mnéthode lente et la mnéthiode brusque.

Dans la méthode brusque, oni supprimie d'un seul coup la
miorphiniie, mais pour cela il faut isoler le nîaila.de ; il -y a, lors
unie véritul le éques tration arbitra ire, cas prévu et puni par lat
loi. Je sais bien qu'on luroit se-niettre, à Il'abri en faisant au
pre6ahable signer au inalade iune sorte d'enga'eain. a lqe
il rýenonc-e iinoiientzuiémi-ent à sa libertéý; cet enlgagemienit n'eet

1 hS albe légailemient, cit je Vous engage à ne pais avoir re-
couir. a ce ptÉo-édé iÉrégu"Itlier, qui .îxiut vous exposer à de sé-
rieu.ýdsiréwîs La d op atoilente consiste à
difiuiniter progressivemient les doseo de mîorphine, en trompant
cons'tume-nt sur la dose injectée; elle permet d'éviter les plié-
nioituÈies de Yl)stience. e'ous ignorons la cause intime de
c-eux-ci: permettez-moi cepenidant de vous- les ýexp)liqimr pur unie
th1éori..

I~l est p~laieque lv (lol daedeiimrpiiiîe un- foi.s
absorbé, neý reste pâ,tsý dans cet éat, inamis qu'il se, transforme eii
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